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S Y N T H È S E  D E  L’ É T U D E

L E S  C H I F F R E S  C L E F S  2 0 2 0

LES DIFFÉRENTS TYPES DE LOGEMENTS ACCOMPAGNÉS EN 2020 

Une année marquée par la cr ise sanitaire

Des emménagements principalement en résidences sociales

La part croissante des T 1 et des T 1 ’  dans les emménagement s

L’IMPACT DE LA CRISE SANITAIRE SUR LES MOUVEMENTS

Des taux de rotation  en légère baisse

Des f lux qui restent dynamiques

L’IMPACT DE LA CRISE SANITAIRE SUR LES DURÉES D’OCCUPATION

Un nombre important de f in de longs séjours

Une baisse nette des très court s séjours

LE LOGEMENT ACCOMPAGNÉ S’INSCRIT PLEINEMENT  
DANS LA POLITIQUE DU LOGEMENT D’ABORD

Le logement accompagné demeure un outil  de lutte  
contre le sans-abrisme

Le logement accompagné est une porte vers le logement 
pour les act ifs les plus modestes

Les demandes de logements émanent de canaux diversif iés

LE LOGEMENT ACCOMPAGNÉ FACTEUR D’AMÉLIORATION  
DE LA SITUATION DES RÉSIDANTS

Grâce au logement accompagné, les résidant s améliorent  
leur s ituat ion économique

Le logement accompagné facil ite l ’accès des personnes  
à une s ituat ion de logement durable

PROFIL DES PERSONNES AYANT EMMÉNAGÉ EN 2020

Des personnes le plus souvent déjà présentes sur le terr itoire 

Des entrants qui restent en très grande majorité des hommes

Un partage entre nat ionaux et ressort issant s étrangers

Une place prépondérante des personnes seules

Les moins de trente ans sont majoritaires à l ’emménagement
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Pour la troisième année consécutive, l’Unafo a mené  
une enquête auprès de ses adhérents pour mieux connaître 
le profil des personnes qui entrent et qui sortent d’un 
logement accompagné, qu’il s’agisse d’une résidence sociale,  
d’un foyer de travailleur migrant, d'une résidence pour jeunes  
ou bien encore d’une pension de famille. Nos adhérents sont  
de plus en plus nombreux à répondre à cette enquête, ce qui  
lui confère une bonne représentativité, puisqu’elle porte  
maintenant sur 80 % des logements gérés par nos adhérents. 

La crise sanitaire a eu un impact notamment sur les durées 
d’occupation. Les données collectées permettent aussi et 
surtout de souligner le rôle que le logement accompagné a joué 
pendant cette année si particulière en faveur des personnes 
modestes et en mobilité professionnelle ou géographique. 

L’enquête conforte le constat déjà fait les années précédentes  
d’une contribution forte du logement accompagné à l’accès 
au logement pour des personnes qui en étaient éloignées. 
Ainsi, en 2020, nos adhérents ont de nouveau permis l’accès 
à un logement à près de 10 000 personnes sortant de la rue 
ou d’un centre d’hébergement. 

Cette enquête témoigne, plus largement, de l’utilité sociale 
du logement accompagné, avec un rôle de stabilisateur 
pour les personnes les plus en difficultés, de tremplin pour 
l’accès au logement ordinaire pour une partie importante 
des personnes logées et d’accompagnement dans l’accès à 
l’autonomie des jeunes.

L’origine géographique des personnes ayant emménagé, 
nouvelle donnée collectée cette année, permet aussi  
de mettre en évidence l’apport que peut avoir le logement 
accompagné aux politiques d’accès au logement conduites  
dans les territoires. La majorité des personnes emménageant  
vivaient auparavant dans la même commune ou le même 
département. 

L’offre reste toutefois insuffisante et nous devons continuer 
à nous mobiliser pour convaincre les élus de cet apport, 
alors que le gouvernement déploie sa feuille de route  
visant à développer la production de résidences sociales.  
Les résultats de la présente enquête vont nous y aider.  

 
Jean-Paul Vaillant 

Président de l'Unafo

ÉDITO

Cette  enquête 
témoigne ,  p lus 
la rgement ,  de 

l ’u t i l i té  soc ia le 
du  logement 

accompagné , 
avec  un  rô le  de 

s tab i l i sateur 
pour  les 

personnes 
les  p lus  en 
d i ff icu l tés .

UNE RÉPONSE EFFICIENTE AUX  
DIFFICULTÉS D’ACCÈS AU LOGEMENT
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SYNTHÈSE  
DE L’ÉTUDE 

L’année 2020 couverte par la troisième édi-
tion de l’enquête annuelle de l’Unafo sur les 
personnes logées, a connu un contexte inédit 
de crise sanitaire. Celui-ci s’est traduit par un  
ralentissement – resté limité – des mouvements  
au sein du parc des adhérents de l’Unafo. Néan-
moins, le logement accompagné a continué  
de jouer son rôle en faveur de l ’accès au  
logement des personnes modestes et de la  
mobilité géographique des jeunes accédants 
à l’emploi.

L’impact de la crise sanitaire

La pandémie de Covid 19 a eu des effets sur 
les mouvements (gel des entrées pendant 
le 1er conf inement, vacance des logements 
normalement utilisés pour des activités sai-
sonnières ou l’enseignement, notamment…).  

La pandémie de Covid 19 
a eu des effets sur les 

mouvements au sein  
du parc des adhérents  

de l’Unafo. Néanmoins, le 
logement accompagné  

a continué de jouer  
son rôle en faveur de 
l 'accès au logement.

Cela se traduit globalement dans les 
chiff res de l’enquête :
·  Par un volume d’entrées et de sor-

ties en légère baisse par rapport  
à 2019 (alors même que l’enquête 
porte sur un périmètre de patri-
moine plus important).

·  Par une baisse des taux de rota-
tion de l’ensemble des dispositifs,  
à  l ’ e x c e p t i o n  d e s  r é s i d e n c e s  
sociales généralistes . Ces taux de 
rotation restent néanmoins très 
élevés par rapport au logement 
classique et le logement accom-
pagné participe ainsi à off rir une 
solution de logement disponible 
dans les territoires en tension. 

L’autre impact de la crise qui a pu 
être relevé est la diminution sen-
sible des courts séjours (inférieurs 
à 6 mois) : les séjours des travailleurs 
saisonniers et des jeunes en forma-
tion ont été fortement réduits par la 
crise sanitaire.

Pour autant ,  le secteur du loge-
ment accompagné est resté dyna-
mique et a largement contribué à 
l ’accueil des publics en diff iculté 
en proposant des solutions de lo-
gement adaptées mais également 
en permettant à celles et ceux qui 
le souhaitaient de s’y maintenir le 
temps nécessaire.
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Un outil  important de la 
politique du Logement 
d’Abord

Le logement accompagné est res-
té en 2020 un outil important de la  
politique du logement d’Abord, dans 
sa dimension de lutte contre le sans-
abrisme : 36 % des personnes accé-
dant à une résidence sociale sont  
issues de la rue ou de l’hébergement.

Mais le logement accompagné per-
met aussi l’accès au logement pour 
les travailleurs à faibles revenus : 55% 
des personnes ayant emménagé en 
2020 sont en situation d’activité,  
dont un tiers dispose de revenus 

inférieurs au seuil de pauvreté. En 
outre, la flexibilité des dispositifs  
favorise la mobilité professionnelle, 
qui est citée comme motif d’entrée 
pour un quart des personnes.

Il permet également l’accès au loge-
ment des plus jeunes : en 2020, plus 
de la moitié des personnes ayant 
emménagé ont moins de 30 ans, 
tous types de résidence confondus.

Enfin, l’étude confirme que le logement  
accompagné est un facteur d’amé-
l iorat ion de la  s i tuat ion des  ré -
s i d a n t s .  L a  p a r t  d e s  p e rs o n n e s 
au- dessus  du seui l  de  pauvreté 
s’améliore de 5 points entre l’entrée  
et la sortie des résidences. Le logement  

SYNTHÈSE  
DE L’ÉTUDE 

accompagné apparaît comme un 
tremplin vers un logement stable : 
59 % des personnes quittent le loge-
ment accompagné pour un logement 
ordinaire du parc social ou privé.

En offrant une solution de logement 
immédiate à des personnes qui ne 
pourra ient  pas  accéder  au parc  
social ou privé, le logement accom-
pagné joue un rôle essentiel dans  
la politique du Logement d’Abord, 
qu’il s’agisse des pensions de famille 
mais aussi des résidences sociales 
dont le rôle n’est pas assez reconnu 
dans le cadre de cette politique. 

Dans le respect de la feuille de route 
du gouvernement, il est donc essen-

tiel et pertinent de développer la 
production des résidences sociales 
et de conforter leur modèle écono-
mique, car elles constituent une so-
lution de logement permettant de 
lutter contre le sans-abrisme.

SONT ISSUS  
DE LA RUE  

OU DE  
L’HÉBERGEMENT

36 %
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Pour une meilleure lecture des indica-
teurs, nous avons regroupé les diffé-
rentes résidences de nos adhérents en 
4 dispositifs majeurs :

·  Les résidences sociales : 
résidences sociales « ex-nihilo » et  
résidences sociales issues du plan de  
traitement des foyers de travailleurs 
migrants.

·  Les résidences pour jeunes :  
foyers de jeune travailleurs, résidences  
sociales ex-FJT, résidences jeunes actifs,  
résidences étudiantes conventionnées.

·  Les foyers de travailleurs migrants.

·  Les pensions de famille  
et résidences accueil.

Les volumes d’entrées et de sorties 
des réponses à l’enquête se répar-
tissent de la façon suivante :

L’Unafo  a  co l lec té  un ensemble 
de données brutes ,  telles qu’elles 
étaient présentes dans les systèmes 
d’information de ses adhérents.

L’enquête a porté sur les personnes 
ayant emménagé (entrées) ou ayant 
quitté (sorties) leur logement entre 
le 1er janvier et le 31 décembre 2020. 
Comme pour les enquêtes précé-
dentes, nous étudions les données 
entrées/sorties car c’est un temps 
obligatoire de collecte pour nos ad-
hérents, à l’inverse d’une enquête 
dite d’occupation qui exigerait un 
travail de collecte spécif ique.

20 données ont été demandées à 
l’entrée (type de logement, type de 
résidence, date d’entrée dans les 
lieux, composition familiale, type de 
revenus et d’activités, ressources, 
situation de logement précédente, 
etc.) et 22 données demandées à la 
sortie (dont la date de départ et la 
destination).

L’Unafo et la société Soft Report 
ont ensuite retraité ces données, 
différentes selon les systèmes d’in-
formation des adhérents, pour les 
faire converger vers des items com-
parables. Pour chaque indicateur, 
nous avons écarté les réponses équi-
valentes à « non renseigné », dans le 

même but de lisibilité. Le taux de 
« non renseigné » est toutefois observé 
pour mesurer la qualité de chacune  
des données.

Grâce à leur participation active, il a 
été possible d’exploiter les données à 
l’entrée (26 444 entrées) et à la sortie  
(25 409 sorties) relatives à un parc de 
plus de 125 000 logements, représen-
tant plus de 80 % du parc total des 
adhérents de l’Unafo.

44 adhérents ont répondu à cette troi-
sième édition nationale de l’enquête,  
c’est deux fois plus que l ’année  
dernière : 

AATES ,  ACAP22,  ACCORS,  ACPM, 
ADAPEI ,  ADEF,  ADELIS ,  ADOMA , 
AFASEC ,  AGARSP,  AISH,  ALEOS , 
A l f a 3 a ,  A L F I ,  A L J T ,  A L L I A N C E S  
GENERATIONNELLES, ALOTRA, ALPA, 
ALPA Fondation Georges Boissel, 
AMLI, API Provence, ARALIS, ARELI,  
ARPEJ, ASFAD, CASP, Club prévention  
Epernay, COALLIA, Creusot Montceau  
H a b i t a t  J e u n e s ,  E m e r g e n c e - s , 
ETAPHABITAT,  FJT  Notre  Dame, 
GAMMES, GCSMS Novacharonne, 
HABITAT ET HUMANISME, HENEO, 
ISATIS, LA CANOPEE, LE PELICAN, 
Maison des Thermopyles,  OPHIS ,  
RESIDETAPES, SOS Femmes Accueil 
St Dizier, UDSM.

LES MODALITÉS  
DE L’ENQUÊTE

ADHÉRENTS
DE L’UNAFO  

ONT RÉPONDU

44

LOGEMENTS  
SOIT 80% DU PARC

125 000

2020 Entrées Sorties

Résidences sociales 14 413 12 590 

Résidences pour 
jeunes

8 211 7 948 

Pensions de famille 704 477

Foyers de travailleurs  
migrants

2 886 4 241 

total 26 214 25 256

La part des résidences sociales généra-
listes reste majoritaire dans les enquêtes 
sur les trois derniers exercices étudiés. 
Celle des résidences pour jeunes pro-
gresse, avec l’arrivée à l’Unafo de nou-
veaux adhérents gérant ce type de dis-
positif. Les FTM sont moins représentés 
car ce type de résidence poursuit sa 

transformation progressive en résidences 
sociales « généralistes », par la réhabilita-
tion/reconstruction des anciens foyers. 
Enfin, la part des pensions de famille/
résidences d'accueil, quoique faible, pro-
gresse régulièrement, notamment grâce 
à la plus forte participation à l’enquête 
annuelle d’adhérents gérant ce dispositif.

2018 2019 2020

10%

30%

40 %

20 %

50 %

60 %

1%

17%

27%

55%

2%

16%

29%

52%

3%

11%

31%

55%

La représentativité des dispositifs dans le panel  
de l’enquête a évolué depuis 2018
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LES CHIFFRES CLEFS 2020

la durée médiane d’occupation,  
tous dispositifs confondus, contre  
16 mois en 2019.

des séjours durent  
moins de 6 mois, contre  
41 % en 2019.

des personnes ayant emménagé  
en 2020 viennent de la rue  
ou de centres d’hébergement.  
À l’échelle de l’Unafo, cela correspond  
à nouveau à près de 10 000 personnes  
sorties de la rue ou de l’hébergement 
d’urgence. 

27 %

des personnes quittent leur logement 
accompagné pour une solution  
de logement, social ou privé.59 %

des personnes entrants dans nos 
dispositifs ont des revenus inférieurs 
au seuil de pauvreté, et 30 % disposent  
de moins de 565 € par mois.

61 %

des personnes qui emménagent 
viennent de la même commune  
ou du même département.58 %

plus de la moitié des entrants a 
moins de 30 ans, tout dispositifs 
confondus.30 ansont des revenus  

d'activité.
55 %

24 mois

26 %
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LES DIFFÉRENTS TYPES DE LOGEMENTS  
ACCOMPAGNÉS EN 2019

DES EMMÉNAGEMENTS PRINCIPALEMENT 
EN RÉSIDENCES SOCIALES 

Les emménagements en 2020 ont 
principalement eu lieu en résidences 
sociales (55 %), ce qui est cohérent  
avec la capacité en logements parmi  
l’off re étudiée. Mais on note que le 
taux d’emménagement moyen est 
élevé en résidences pour jeunes (31 %)  
au regard de la part de logements 
parmi l’off re étudiée (13 %). Ce pour-
centage élevé est à nuancer au re-

gard de l’augmentation des données 
relatives à ce type de structure dans 
les résultats de l’enquête cette année. 
On constate enf in que seuls 11  % 
d e s  e m m é n a g e m e n t s  o n t  é t é  
effectués en foyers de travailleurs mi-
grants alors que ces établissements  
représentent 21 % des unités locatives  
de l’étude publiée en 2020 sur les 
chiff res 20192. 

Poids relatif 
entrées / capacité

entrées
capacité

pensions  
de famille

résidences  
pour jeunes

foyers de  
travailleurs 

migrants

résidences  
sociales

11 %

21%

31 %

13 %

55%

3%

63 %

3%

 1 Certains FTM comportent encore des chambres  
collectives, c’est pourquoi nous parlons « d’unités  

locatives », correspondant au logement d’une personne 
et non de « logement » en tant qu’entité immobilière. 

 2L’enquête est disponible sur : https://www.unafo.org/
les-chiffres-de-lunafo-2020/



19  Les chiffres de l'Unafo - Prof ils et parcours des personnes logées. Édition 202118  Les chiffres de l'Unafo - Prof ils et parcours des personnes logées. Édition 2021

Le parc des adhérents de l ’Unafo 
est en grande majorité composé de 
logements destinés aux personnes 
seules ,  dont c’est le public priori-
taire. Il va ainsi majoritairement de 
la chambre au T1’, comme constaté 
dans la typologie des logements à 
l’entrée.

Depuis 2013, la baisse de la part des 
chambres dans l’ensemble des loge-
ments ayant fait l’objet d’un emmé-
nagement est constante, passant de 
44 % à 19 %. 
La typologie majoritaire est le T1  
depuis plusieurs années (encore 44 % 
en 2020) mais la part des T1’ pro-
gresse sensiblement, de 9 % en 2013 
à 28 % en 2020. 

Ces évolutions traduisent l ’amé-
lioration progressive du parc de 
nos adhérents , que ce soit lors du 
t ra i tement  des  anciens  FTM ou 
au moment de la construction de  
résidences nouvelles.

LA PART CROISSANTE DES T 1 ET DES T 1’ 
DANS LES EMMÉNAGEMENTS

LES DIFFÉRENTS TYPES DE LOGEMENTS  
ACCOMPAGNÉS EN 2019

10%

0%

30%

40 %

20 %

50 %

2013

1% 1% 1% 2%
5 % 3%

7 % 7 %

40 %

50 %
45 % 44 %44 %

31 %

23 %
19%

20192018 2020

9 % 14 %

24 %
28 %

T1
chambre

T1'
T2 et plus

T1bis
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Répartition des résidants 
ayant emménagé

4,95%
4,41%

26,24 %

16,87 %
5,48%

6,11 %

24,05 %

0,85 %

0,98 %

0,67 %

4,04 %

1,35 %
3,46 %

à la rue / sans abri

sortie d'institution 0,42%

fin  
hébergement 
chez un tiers

mouvement  
au sein du parc

mobilité 
professionnelle

(+ stage  
et études) fin 

hébergement 
en structure 

raison  
économique

placement  
(CHP CADA 

services  
sociaux) 

rapprochement 
familial

fin de bail /explusion  
du logement précédent

rupture familiale

décohabitation familiale

isolement social 0,08%

logement insalubre  
indécent

logement inadapté

La proportion de personnes disposant  
d’une solution de logement stable 
(logement du parc privé ou social, 
logement étudiant ou accompagné) 
avant l’emménagement reste mino-
ritaire à 28 %.

Dans le détail de chaque famille de 
dispositif :
·  Les foyers de travailleurs migrants 

et les résidences sociales généra-
listes se positionnent comme une 
solution d’accès au logement pour 
les personnes en situation précaire : 
39 % des entrants en FTM et 36 % en  
résidences sociales en 2020 venaient  
de la rue (respectivement 25 % et 
19 % des entrants) ou de structures 
d’hébergement (14 % et 17%).

·  Dans les pensions de famille, 12 % de 
personnes venaient de la rue et 17 % 
de structures d’hébergement. 15 % 
des personnes venaient d’une struc-
ture de soins, contre 10 % en 2019 : on  
peut l’interpréter par une plus grande 
orientation des personnes en difficul-
té psychique vers ces dispositifs. 

·  En résidence pour jeunes, la part 
des personnes en grande précarité 
parmi les entrants est nettement 
moins importante que dans les 
autres dispositifs (8 % venaient de 
la rue et 5 % de structures d’héber-
gement). La majorité des entrants 
était hébergé soit en famille (26 %) 
ou chez des tiers (25 %) et 6 % ve-
naient de résidences étudiantes.

LE LOGEMENT ACCOMPAGNÉ S’INSCRIT PLEINEMENT  
DANS LA POLITIQUE DU LOGEMENT D’ABORD

... MAIS LE LOGEMENT ACCOMPAGNÉ FAVORISE  
ÉGALEMENT L’ACCÈS À UN LOGEMENT DES PERSONNES  
EN MOBILITÉ PROFESSIONNELLE 

Malgré le ralentissement économique subit en 2020, la part de personne mo-
tivant leur demande par la mobilité professionnelle reste stable à 24 %, ce 
chiff re atteignant 36 % dans les résidences pour jeunes.
Le logement accompagné est une solution bien identif iée pour les personnes 
en demande de logement pour des raisons de mobilité professionnelle ou de 
formation, qu’il s’agisse notamment de jeunes, travailleurs ou en apprentissage, 
ou encore de travailleurs précaires.
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Cette donnée est renseignée pour 
36 % des entrées. Elle doit donc être 
regardée avec précaution.
49 % des personnes ayant emménagé 
en 2020 ont fait une demande directe 
de logement auprès du gestionnaire. 
13 % d’entre elles ont fait l’objet d’une 
orientation par les services de l’État, 
15 % par les communes et 15 % par  
Action Logement. 7 % relève d’un autre  
processus d’attribution.
La répartition des prescripteurs va-
rie toutefois fortement selon chaque  
famille de résidences.
·  En pensions de famille/résidence 

d'accueil, c’est l’État qui est le princi-
pal prescripteur avec 44 % des orien-
tations. Les candidatures directes 
représentent 28 % des personnes 
entrantes, les collectivités locales 
18 % et les autres prescripteurs 10 %. 
Il n’y a pas d’orientation provenant 
d’Action Logement sur le périmètre 
de notre enquête.

·  C’est en résidence sociale généra-
liste que les processus d’attribution 
sont les plus également répartis 

entre Action Logement (26 %), les 
candidatures directes (24 %), l’État 
(24 %) et les collectivités locales 
(22 %). Les autres processus sont 
marginaux (4 %).

·  Dans les résidences pour jeunes ,  
la part des candidatures directes 
reste majoritaire à 60 %. Les 40 %  
restant se répartissent entre les col-
lectivités locales (12 %), Action Loge-
ment (11 %), de l’État (7 %) et des pro-
cess « autres » pour 9 %. 

·  En FTM la part d’orientation directe 
atteint 93 %, complété par celle de 
l’État pour 6,5 % et d’Action logement  
pour 0,5 %.

Une majorité des personnes ayant 
emménagé en 2020 dispose de re-
venus d’activité (55 %), en progres-
sion par rapport à 2019 (52 %). Les 
personnes bénéficiaires des minimas 
sociaux5 représentent près d’un tiers 
des entrants (32 %). 7 % des personnes 
entrées dans les dispositifs perçoivent 
une indemnisation chômage (7 %) 
alors que le nombre de personnes à 
la retraite est plus marginal (2 %).
Ceci est conf irmé si l’on observe les  
situations vis-à-vis de l’emploi des per-
sonnes entrantes : 41 % des personnes 
sont en situation d’activité, dont une 
majorité (33 %) en CDI. 21 % des per-
sonnes entrantes sont « étudiants, 

apprentis, stagiaires » et une partie 
d’entre elles perçoit un revenu d’acti-
vité. Comme l’année dernière, près du 
tiers des personnes sont demandeurs 
d’emploi ou sans activité (32 %).
Dans le détail des dispositifs, les don-
nées relatives aux types de revenus 
varient fortement et conf irment les 
constats effectués avec les chiffres de 
l’année 2019. 
·  Part des bénéficiaires de revenus 

d’activité. 
La part de bénéf iciaires de revenus 
d’activité est prépondérante dans les 
résidences jeunes (87 %), et elle re-
présente une majorité des personnes 
entrant dans les foyers de travailleurs 
migrants (42 %) et dans les résidences 
sociales (41 %). En pension de famille, 
6 % des personnes ayant emménagé 
bénéficiaient d’un revenu d’activité.
·  Part des personnes bénéficiant de 

minima sociaux 
La part des bénéf iciaires de minima 
sociaux représente près de la moitié 
des personnes accueillies en foyers 
de travailleurs migrants (48 %) et 42 % 
des personnes entrant en résidences 
sociales. Cette part est marginale (4 %) 
pour les personnes emménageant en 
résidences pour jeunes.
·  En pensions de famille, ce sont 84 % 

des entrants en 2020 qui bénéficient 
uniquement des minima sociaux.

LE LOGEMENT ACCOMPAGNÉ EST UNE PORTE  
VERS LE LOGEMENT POUR LES ACTIFS  
LES PLUS MODESTES

LES DEMANDES DE LOGEMENTS  
ÉMANENT DE CANAUX DIVERSIFIÉS

LE LOGEMENT ACCOMPAGNÉ S’INSCRIT PLEINEMENT  
DANS LA POLITIQUE DU LOGEMENT D’ABORD

5 Minima sociaux : RSA, AAH, ASPA, pension d’invalidité, 
pension alimentaire, allocation familiale, allocation  

de parent isolé, etc. à l’exclusion d’un autre revenu.

Répartition des personnes 
ayant emménagé en 2020

Orientation des personnes 
ayant emménagé en 2020
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LE LOGEMENT ACCOMPAGNÉ FACILITE  
L’ACCÈS DES PERSONNES À UNE SITUATION  
DE LOGEMENT DURABLE

LE LOGEMENT ACCOMPAGNÉ FACTEUR D’AMÉLIORATION  
DE LA SITUATION DES RÉSIDANTS

59 % des personnes quittent leur rési-
dence pour une solution de logement 
classique dans le parc social ou privé. 
18 % des personnes restent dans un 
dispositif de logement accompagné.
1 % des personnes rejoint une struc-
ture d’hébergement et 17 % des per-
sonnes quittent le logement accom-
pagné pour une solution d’habitat 
précaire. 1 % des anciens résidents 
reste sans solution de logement à la 
sortie des résidences. 

Dans le détail des dispositifs :
·  Pour les résidences sociales généra-

listes, on note une nette prévalence de 
l’accès aux logements du parc social  
(40 % des sorties). Le parc privé repré-
sente le deuxième débouché (21 %), 
devant les solutions au sein du lo-
gement accompagné (18 %). 

·  Pour les foyers de travailleurs mi-
grants, l’année 2020 est marquée  
par une proportion importante de 
sorties vers le logement accompa-
gné (40 %) qui traduit les mouve-
ments au sein du parc d’un même 

gestionnaire liés aux relogements 
dans le cadre du PTFTM. La part 
des sorties vers une solution de  
logement ordinaire pérenne (42 % 
de sortie vers le parc privé ou social) 
reste très élevée. 

·  Près de deux tiers des personnes 
(64 %) quittent une résidence pour 
jeunes pour un logement du parc 
privé ou social, soulignant le rôle de 
ces dispositifs comme un tremplin 
vers le logement. La part de retour 
à un hébergement familial est plus 
faible cette année (9 % contre 20 % 
en 2019).

·  Pour les pensions de famille, le constat 
est plus contrasté avec toutefois  
39 % de sorties vers une solution de  

logement ordinaire. Les retours à la rue  
et vers des structures d’hébergement 
restent supérieurs à la moyenne  
(respectivement 4 % et 3 %). En outre, 
on note des volumes significatifs  
de départs vers un établissement 
médico-social (13 % des sorties) et  
de décès (14 %).

À nouveau, ces chiff res illustrent la 
capacité de notre secteur à faciliter 
l’accès des personnes à une situation 
de logement durable. La part d’échec  
– retour à la rue, ou vers une struc-
ture d’hébergement – bien que faible,  
rappelle la nécessité de poursuivre  
et de renforcer l’accompagnement 
réalisé dans nos résidences.

1 % 1 % 2 %1 %
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PROFIL DES PERSONNES AYANT EMMÉNAGÉ  
AU COURS DE L’ANNÉE 2020

Si la grande majorité des personnes 
ayant emménagé dans un loge-
ment-foyer sont des hommes en 
2020 (71 %), on note une augmen-
tation constante de la part  des 
femmes depuis la première étude : 
29 % des entrées en 2020, contre 24 % 
en 2013. 

L’augmentation se décline dans tous 
les dispositifs bien que la répartition 
hommes/femmes reste assez dif-
férente selon les dispositifs ,  avec 
une écrasante majorité d’hommes  
en foyers de travailleurs migrants  
(90 %/10 %) et une répartition plus 
équilibrée dans les résidences pour 
jeunes (56% /44 %).

44 % des personnes ayant emména-
gé dans nos résidences en 2020 sont 
des ressortissants f rançais (contre 
40 % en 2019). 
Probablement en raison de la fer-
meture de nombreuses f rontières 
pendant la pandémie, la part de res-
sortissants étrangers a baissé. Elle 
reste néanmoins majoritaire (56 %) 
avec une part de ressortissants de 
l’Union européenne qui demeure très  
minoritaire (5 %). 
Cette répartition varie selon les dis-
positifs avec une part plus impor-
tante de ressortissants étrangers 

emménageant en résidence sociale 
généraliste et en FTM, alors qu’il y a 
une nette majorité de ressortissants 
français à l ’entrée des pensions 
de famille (87 %). La répartition est 
équilibrée dans les résidences pour 
jeunes.

DES ENTRANTS QUI RESTENT  
EN TRÈS GRANDE MAJORITÉ DES HOMMES

UN PARTAGE ENTRE NATIONAUX  
ET RESSORTISSANTS ÉTRANGERS

Comme constaté lors des précé-
dentes études, les personnes qui 
entrent dans un logement sont très 
majoritairement seules (91 %) ,  en  
cohérence avec la structure du parc 
de nos adhérents, dominé par les  
typologies « chambre », T1 et T1’.
La part des couples sans enfants  
et celle des familles monoparentales 
(4 % chacune) restent également  
a s s e z  s t a b l e .  L e s  c o u p l e s  a ve c  
enfants représentent une part très 
minoritaire (1 %).
Les résultats sont très similaires au 
niveau de chaque famille de dispo-
sitif avec une très large prévalence 
des personnes seules. On constate 
très peu d’évolution par rapport 

à l ’enquête précédente. Les rési-
dences sociales, à travers des projets  
soc iaux spéci f iques  développés  
depuis quelques années, continuent 
d’off rir une solution de logement  
à quelques familles monoparentales 
(6 %)  et des couples avec ou sans  
enfants (5 %), dans les mêmes pro-
portions qu’en 2019.

UNE PLACE PRÉPONDÉRANTE  
DES PERSONNES SEULES

RESSORTISSANTS 
FRANÇAIS EN 2020

44 %
SONT DES 

PERSONNES SEULES

91 %
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PROFIL DES PERSONNES AYANT EMMÉNAGÉ  
AU COURS DE L’ANNÉE 2020

L’âge médian des résidants ayant 
emménagé dans un logement ac-
compagné en 2020, tous types de 
résidences confondus,  est de 29 
ans. Il était de 36 ans en 2019. Cet 
indicateur est impacté par l’évolu-
tion du panel de l’enquête, où la part 
des résidences pour jeunes est plus 
importante. 

Il convient donc d’observer plutôt le 
détail des différents dispositifs. 

·  Dans les résidences pour jeunes , 
l’âge médian est de 23 ans comme 
en 2019. C’est la tranche 18/24 ans 

qui prime (63 %) tandis que 28 % des 
entrants ont entre 25 et 30 ans et 5 % 
ont plus de 30 ans. Par ailleurs, on 
retrouve parmi les entrants 2 % qui 
ont moins de 18 ans, représentant 
les jeunes accueillis dans l’année  
de leurs 18 ans ou des mineurs en 
apprentissage.

·  C’est la tranche des 50/64 ans qui est 
majoritaire en pensions de famille 
(44 %). Si l’on y ajoute, les 7 % qui  
ont plus de 65 ans, les plus de 50 
ans représentent plus de la moitié 
(51 %) des personnes ayant emmé-
nagé dans une pension de famille. 

Les 30-50 ans représentent 40 %. La 
population des moins de 30 ans re-
présente 9 % des entrants. L’âge mé-
dian est de 50 ans comme en 2019.

·  Dans les résidences sociales, l’âge 
médian est de 36 ans contre 37 ans  
en 2019. 34 % des entrants ont moins 
de 30 ans, 40 % ont entre 30 et 50 
ans, 18 % entre 50 et 64 ans et 8 % 
plus de 65 ans. 

·  Dans les foyers de travailleurs mi-
grants, l’âge médian des entrants 
est de 40 ans, soit un léger rajeunis-
sement par rapport à 2019 (43 ans). 
Si nous savons que l’âge moyen des 
résidants est plus élevé que dans les 
résidences sociales, on constate que 
les entrants se répartissent de fa-
çon assez équilibrée sur les tranches 
d’âge comprises entre 25 et 64 ans, la 
population entre 30 et 39 ans étant 
d’ailleurs la plus représentée (26 %). 

LES MOINS DE TRENTE ANS  
SONT MAJORITAIRES À L’EMMÉNAGEMENT
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